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Éric-Emmanuel Schmitt
Écrivain franco-belge



    
    
    
      	
        Né en 1960 à Sainte-Foy-lès-Lyon
      

      	
        Quelques-unes de ses œuvres :
        	
            La Part de l'autre (2001), roman
          
	
            Oscar et la Dame rose (2002), roman
          
	
            La Femme au miroir (2011), roman
          



      

    



    Éric-Emmanuel Schmitt, né en 1960 et agrégé de philosophie, est l'un des auteurs français les plus lus dans le monde. Il vit à Bruxelles et a débuté sa carrière d'écrivain au théâtre avec La Nuit des Valognes (1991), une variation sur le mythe de don Juan, et Le Visiteur, pièce dans laquelle Freud reçoit la visite d'un homme énigmatique qui prétend être Dieu lui-même. Tout en continuant à écrire pour le théâtre, Schmitt compose aussi des romans (La Part de l'autre, 2001), des nouvelles (Odette toulemonde et autres histoires, 2006) et même une autofiction (Ma vie avec Mozart, 2005). Récemment, il s'est mis derrière la caméra et a adapté au cinéma deux de ses œuvres dont Oscar et la Dame rose. 

  
Odette Toulemonde
À la poursuite du bonheur



    
    
    
      	
        Genre : nouvelle
      

      	
        Édition de référence : Odette Toulemonde et autres histoires, Paris, Albin Michel, 2006, 281 p.
      

      	
        1re édition : 2006
      

      	
        Thématiques : succès, désespoir, simplicité, bonheur
      

    



    En 2006 sort un recueil de huit nouvelles, Odette Toulemonde et autres nouvelles (Wanda Winnipeg, C’est un beau jour de pluie, L’Intruse, Le Faux, Tout pour être heureuse, La Princesse aux pieds nus, Odette Toulemonde et Le Plus Beau Livre du monde) traitant chacune à leur manière la poursuite individuelle du bonheur. Un bonheur qui, finalement, demeure étranger aux richesses matérielles et aux clichés véhiculés par la société, et peut renaitre des pires souffrances infligées par la vie. Dans Odette Toulemonde, l'écrivain nous conte l'histoire d'Odette, une veuve quadragénaire dont l'existence n'a rien d'enviable.

  
RÉSUMÉ



    
    DES LIVRES QUI REDONNENT ESPOIR



      
      Odette Toulemonde est une femme de 40 ans qui a perdu son mari quelque temps plus tôt. Pour subvenir aux besoins de ses deux enfants, elle exerce deux emplois, un le jour, l’autre la nuit : vendeuse et plumassière. Un jour, elle décide de quitter sa ville de Charleroi pour se rendre une journée à Bruxelles. Elle est fébrile, pleine d’impatience, car le célèbre écrivain Balthazar Balsan y organise une séance de dédicaces pour la sortie de son dernier livre, Le Silence de la plaine. Elle est sa plus grande fan : elle a lu et relu toutes ses œuvres, mais n’a jamais rencontré l’auteur. Ses livres ont été d’une importance capitale pour elle puisqu’ils lui ont redonné le courage d’affronter la vie.

      Balthazar Balsan, lui, est à un tournant de son existence, « se trouvant à ce point difficile de sa carrière où il n’[a] plus besoin d’aider à la vente de ses livres mais où il [craint] qu’elle ne baisse » (p. 156). Le doute s’installe lorsqu’un célèbre critique littéraire, Olaf Pims, condamne sans pitié son œuvre, y relevant de multiples clichés qui ne peuvent convenir selon lui qu’aux « concierges, caissières et autres coiffeuses qui collectionnent les poupées de foire ou les photos de crépuscule » (p. 161). Ce malaise augmente surtout lorsque Florence, son attaché de presse sur laquelle il fantasme, le regarde avec pitié.

      Le jour de la dédicace, Odette se présente devant Balthazar Balsan qui engage la conversation avec un enthousiasme qui l’effraie. Celle-ci est tellement intimidée qu’elle ne parvient plus à décliner son prénom en entier. Par conséquent, l’écrivain adresse l’autographe à « Dette ».

      De retour chez elle, poussée par le remords et par son fils homosexuel, Rudy, Odette décide d’écrire une lettre à l’écrivain pour lui exprimer sa reconnaissance. Cette lettre, bien qu’elle redoute de l’écrire (« Je n’écris jamais car, si j’ai de l’orthographe, je n’ai pas de poésie », p. 163), se révèle finalement poétique et touchante : elle y décrit sa vie avec ses enfants (Rudy et Sue Helen) depuis la mort de son mari, Antoine, et remercie l’écrivain de lui avoir insufflé, via ses livres, l’optimisme nécessaire à sa survie. Odette remet cette lettre à la séance de dédicaces suivante, qui se déroule à Namur, ignorant tout des tourments de l’écrivain car elle ne suit pas les informations. 

    

    À LA DÉCOUVERTE DU BONHEUR



      
      Un soir, à Paris, Balthazar apprend que sa femme, Isabelle, fréquente intimement Olaf Pims, son pourfendeur. Désespéré, il fait une tentative de suicide et est admis dans un hôpital psychiatrique. Mais il s’en échappe rapidement en empruntant la voiture d’Isabelle. Ne sachant où se rendre, il décide de rejoindre Odette suite à la lecture de sa lettre. Arrivé chez elle, il lui demande d’emblée si elle l’aime et s’il peut séjourner chez elle. Odette répond par l’affirmative (« Pour lui, c’était un instant précieux, un instant qu’il dégustait pleinement. Il ne songeait pas à ce que la situation pouvait avoir de gênant pour Odette. », p. 172).

      Peu à peu, avec Odette, Balthazar découvre une existence « aux antipodes de la sienne : sans gloire, sans argent, et pourtant heureuse » (p. 173). Il retrouve le milieu populaire qu’il décrit si justement dans chacun de ses livres et, surtout, une femme étonnante qui ne porte de jugement défavorable ni sur sa vie, ni sur les êtres qui l’entourent. Il tente de débuter une relation amoureuse avec Odette, mais celle-ci tarde à faire le deuil d’Antoine et refuse toute liaison. Elle ne lui déclare son amour que plus tard, mais ne souhaite toutefois pas concrétiser ses sentiments car trop de différences les séparent. Balthazar lui confie alors qu’il destine le livre qu’il est occupé à écrire (Le Bonheur des autres) à « Dette ». Odette est émue, mais prend peur.

      Après ce refus, Balthazar décide de rejoindre son fils en classe de neige. À son départ, il remet une somme considérable à Rudy pour que celui-ci réalise le souhait le plus cher d’Odette en l’emmenant à la mer du Nord. De son côté, il retrouve son fils, mais prend conscience de son anxiété et décide de l’emmener à la mer. Là, ils rejoignent Odette pour passer leurs vacances avec elle et bénéficier de ses « cours de bonheur » : il s’agit de vivre sans espérance futile ou déraisonnable et de parvenir à percevoir la beauté dans la simplicité.

      Quelques jours plus tard, contre toute attente, Odette convie la femme et l’éditeur de Balthazar dans son pavillon de la mer du Nord, et orchestre une réunion où elle confronte l’écrivain et ses proches. Elle tente par-là de rétablir l’harmonie au sein du couple de Balthazar afin de pouvoir se retirer. Mais, soudainement, Odette est victime d’une crise cardiaque et est transportée d’urgence à l’hôpital.

      Durant sa convalescence, Balthazar s’occupe de ses enfants et prend soin de placer une photo d’Antoine, son défunt mari, sur la table de chevet de sa chambre d’hôpital. Un jour, il lui rend visite et lui affirme qu’Antoine lui a confié la mission de s’occuper d’elle. Odette, émue, accepte enfin le baiser de Balthazar.

    

  
OEBPS/Images/Odette-Toulemonde-de-E-E-Schmitt-Fiche-de-lecture.9782806227508-A4_Cover_Epub.jpg
DOCUMENT REDIGE PAR MARIE-HELENE MAUDOUX

Odette
Toulemonde

ERIC-EMMANUEL SCHMITT

PetitLittéraire





OEBPS/Images/PagesPromoEpub_LPL.jpg
LePetitLittéraire.fr c’est:

Plus de 500 livres analysés

De maniére claire et synthétique

Téléchargeables en 30 secondes






OEBPS/index.html

  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  
  



OEBPS/Images/Odette-Toulemonde-de-E-E-Schmitt-Fiche-de-lecture.9782806227508-POD_PageTitre.jpg
FICHE DE LECTURE

DOCUMENT REDIGE PAR MARIE-HELENE MAUDOUX
MAITRE EN LANGUES ET LITTERATURES FRANGAISES ET ROMANES
(UNIVERSITE CATHOLIQUE DE LOUVAIN)

Odette
Toulemonde

ERic-EMMANUEL
SCHMITT

PetitLittéraire





